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LE représentant du Haut-
C o m m i s s a r i a t  d e s 
Nations unies pour les 

réfugiés (UNHCR) au Gabon, 
Olivier Guillaume Beer, vient 
de rencontrer à Libreville la 
ministre de la Justice, garde des 
Sceaux, chargée des Droits de 
l’Homme et de l’Égalité entre 
les genres, Erlyne Antonela 
Ndembet-Damas. Les deux 
personnalités ont échangé sur les 
problématiques liées à la gestion 
des réfugiés, entre autres les 
questions relatives à l’acquisition 
d’actes de naissance, à l’accès à 
la nationalité et aussi sur la 

campagne du HCR en vue de 
la prévention et de la réduction 
de l’apatridie au Gabon. Il a été 
ainsi évoqué l'éventualité de la 
création d'un comité national 
interministériel pour traiter des 
questions devant aider à prévenir 
et réduire l’apatridie dans le pays.
Le Gabon compte actuellement 
331 réfugiés et demandeurs 
d’asile. Le représentant du HCR 
a, à l’occasion, salué les efforts du 
gouvernement gabonais pour 
la protection de ces personnes 
particulièrement vulnérables, 
en leur laissant la possibilité de 
travailler et la nomination d'un 
point focal pays, entre autres.
Cependant, des efforts restent à 
faire pour ce qui est de la mise 
en place de la Commission 

nationale, de la ratification 
des Conventions de 1954 et de 
1967 et de l’élargissement de 
la campagne d’enrôlement des 
enfants sans documents d'état 
civil aux enfants étrangers, a 
plaidé le responsable onusien.
Remerciant son hôte pour la 
pertinence des points abordés, 
la garde des Sceaux a rappelé que 
le respect des Droits de l’Homme 
reste une problématique chère 

au président de la République, 
Ali Bongo Ondimba. Et c'est à 
juste titre que le gouvernement 
travaille pour l’aboutissement des 
objectifs y liés. Pour ce qui est de 
la naturalisation, celle-ci reste 
encadrée par ''un cadre juridique 
qui n’est pas discriminatoire''. 
Pour les enfants étrangers nés 
au Gabon, il a été dit à M. Beer 
que ces derniers doivent en faire 
la demande avant leur 20e année. 

Et cette démarche est gratuite. Ce 
qui n’est pas le cas pour les adultes 
souhaitant obtenir la nationalité 
du fait d’un lien matrimonial. 
La ministre de la Justice a enfin 
invité la représentation du HCR 
à faire une véritable œuvre de 
pédagogie auprès des populations 
réfugiées pour expliquer toutes 
les procédures administratives 
qui seraient bénéfiques pour leur 
réelle intégration.

Réfugiés : satisfecit et 
plaidoyer du HCR
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La ministre en charge des Droits de l’Homme et le représentant du HCR à l’issue de leur rencontre.  

Ph
ot

o 
: D

R

SOUCIEUX de promouvoir 
un enseignement de qualité 
pour les étudiants gabonais 

au lendemain de l’obtention de 
leur diplôme de baccalauréat, 
le ministère de l’Éducation na-
tionale, en collaboration avec 
SmartAfrica Student, a ouvert 
hier, 22 mars, à Libreville, le sa-
lon de l’orientation. Il s’agit d’un 
espace dédié aux grandes écoles 
et universités africaines qui, du-
rant cette période, vont présenter 
les offres de formation aux futurs 
étudiants gabonais. Durant son 
allocution de circonstance, la mi-
nistre de l’Éducation nationale, 
Camélia Ntoutoume-Leclercq, 
a indiqué que "le présent salon 
de l’orientation a pour objectif 
de faire connaître les différentes 
écoles et les filières disponibles 

aux étudiants. En organisant ce 
salon, nous voulons nous arrimer 
au tissu économique mondial et 
à l’adéquation formation-emploi, 
une donnée chère à la straté-
gie du chef de l’État. Cette ses-
sion doit être une plateforme 
d’échanges et de conseils pour 
les jeunes apprenants".
Pour sa part, l’ambassadeur du 
Maroc au Gabon, Abdellah Sbihi 
a souligné que "les jeunes font 
partie de la priorité de nos diri-

geants. Entre nos deux pays, il y 
a 25 accords de partenariats qui 
ont été signés. Dans cette logique 
d’accompagnement, 150 bourses 
sont octroyées au Gabon, qui est 
leader en Afrique dans l’octroi de 
nos bourses d’études".
Aussi, si l’ouverture de ce salon 
se présente comme une belle 
opportunité pour les jeunes ap-
prenants, on notera néanmoins 
l’absence des écoles gabonaises 
lors de cette ouverture.

Salon de l’orientation : cap sur 
l'adéquation formation-emploi !
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Les membres du gouvernement et l’ambassadeur du Maroc 
au Gabon ouvrant le salon de l’orientation, hier à Libreville.
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LA direction générale de la 
protection civile (DGPC) 
a lancé ce lundi 21 mars 

2022 l'opération de premiers 
secours à l'endroit des trans-
porteurs terrestres à l'ancienne 
gare routière de Libreville. Une 
formation visant à réduire le 
nombre de décès sur la voie 
publique au regard des chiffres 
alarmants enregistrés ces cinq 
dernières années.
À cette occasion, 18 sites ont été 
sélectionnés pour accueillir les 
conducteurs aussi bien du Grand 
Libreville que ceux de l'intérieur 
du pays. 
Pour le DGPC, Matoumba Diabi, 

cette caravane de sensibilisation 
vise à réduire sensiblement le 
nombre de décès survenus sur 
la route faute de soins.
D'après le moniteur en gestes 
de premiers secours Mambicka 
Ngoyabi, il est important de maî-
triser certains gestes qui sauvent 
des vies en cas d'accidents. Maî-
triser les techniques à adopter en 
cas d’hémorragie, effectuer un 
garrot en cas de fracture, choi-
sir la bonne posture devant une 
personne ayant des palpitations 
et autres au cours d'un accident, 
sont autant de bons réflexes à 
avoir. “Le secourisme est large, 
il serait souhaitable qu'ils maî-
trisent aussi les autres techniques 
pour sauver les accidentés”, a-t-il 
recommandé.

Protection civile : les transporteurs 
routiers à l'école des premiers secours
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18 sites pour accueillir les conducteurs aussi bien du Grand 
Libreville que ceux de l’intérieur du pays. 
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